
V i l i INTRODUCTION

de religion  », i l  fa u t voir dans un tel hommage 
et dans Vévolution de sentim ents qu’ i l  im plique 
de part et d 'autre un événement chargé de sens 
et p le in  de prom esses, non seulem ent pour l ’ave­
nir du Christianism e ca th olique, mais p our la 
cause de l ’hum anité et p lu s  précisém ent de la 
p a ix  p a r l'a ction  concordante de la charité, de 
Vintelligence et de la ju stice .

Quant à la prétendue  « barbarie » turque, 
sous le double rapport des mœurs et des in stitu ­
tions, on trouvera dans le livre de M. M aurice 
Pernot, sur la courtoisie des Turcs, leur sens 
de l'hosp ita lité, leur respect de la  souffrance, 
la  so llic itu d e  dont ils entourent leurs orphe­
lins, leurs pauvres, leurs déshérités, des tém oi­
gnages d 'une singulière éloquence ; et on y  trou­
vera égalem ent, sur la  d iff ic ile  question de 
Vim mobilism e turc et des entraves qu ’ i l  oppose 
au progrès, tous les éléments d 'un jugem ent 
com plexe et nuancé, propre ci servir cle base à 
une action pruden te et efficace. En somme, la  
présente situation  de la Turquie et en général 
de l'Islam  vis-à-vis de la civilisation occiden­
tale nous parait assez analogue à celle du Japon 

pen dan t le dernier tiers du XIXe siècle. On sait 
que le Japon, s'étant ouvert a u x environs de 
1860 à la  civilisation occiden tale, éprouva, 
d ’avoir appris à la fo is  le libéralism e et la mé­
canique, une telle ivresse q u ’i l  en fa i l l i t  perdre  
son âme. Mais ce vertige qui eût p u  devenir


